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PERSPECTIVES DE DEVELOPPEKENT INTEGRE DE LA SIDERURGIE ET 

DE L'INDUSTRIE DES BIENS D'EQUIPEMENT : PAYS 

D'AFRIQUE DE L'EST ET DU SUD 

Premiere partie 

1.1 Introduction 

La presente etcd~ est consacree a !'elaboration d'un cadre conceptuel 

et a !'identification de modes de developpement tires de !'experience des 

pays en developpement et susceptibles de promouvoir un developpement integre 

de la siderurgie et de l'industrie des biens d'equipem.ent dans les p1·ys 

d'Afrique de l'Est et du Sud. Elle comprend une analyse de la situation 

actuelle et des perspectives de developpement de la siderurgie envisagees 

par rapport aux facteurs de l'offre et a l'effet d'entrainement de la demande 

de l'industrie des biens d'equipement et des autres secteurs 1e l'economie : 

fabrication de machines et d'equipements par l'industrie mecanique, industries 

extractives. agriculture. transports. energie et telecoumunications. 

Ence qui concerne l'offre, la presente etude s'efforce d'identifier la 

structure des ressources disponibles pour la production de fer et d'acier 

ainsi que les principaux produits siderurgiques actuellement fabriques dans 

ces pays. notamment les nouveaux produits et leur utilisation. A partir de 

la, il est etabli une typologie en fonction du type et du niveau d'inte­

gration de la siderurgie et des autres secteurs de l'economie aux niveaux 

national et regional, en tenant compte du niveau de dependance de l'economie 

internationale. Le systeme d'utilisation finale des biens intermediaires 

et des biens d'e~uipement au Zimbabwe et dans certains pays de la region 

d'Afrique de l'Eit et du Sud est analyse dans le contexte de la structure 

du secteur des metaux et des ouvrageJ en metal OU dr, industries mecaniques. 

La presente etude s'efforce egalement d'identifier des politiques et des 

strategies permettant d'assurer un renforcement de l'integration de l'industrie 

siderurgique et du secteur des biens d'equipement. Elle examine les questions 

de la selectio~ des options lechnologiques appropriees qui permettraient un 

developpement plus independant et plus autosuffisant, de la mobilisation des 

.noyens financiers et de la formation dll personnel necessaire pour cette 

industrie. 
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Enfin, elle propose des formules de cooperation et/~u de complementa­

rite entre les pays d'Afrique pour le developpement de la siderurgie. 

1.2 La production siderurgique dans la region d'Afrique de l'Est et du 

Sud 

Les dirigeants africains ont souveut attribue une importance toute 

particuliere a la production siderurgique dans la region. La sixieme 

reunion du Conseil des ministres des Centres multinationaux de programnation 

et d'execution des projets dont le siege est a Lusaka, qui s'est tenue a 

Mbanane, Swaziland, en fevrier 1983, a approuve les projets suivants : 

a) Amelioration et diversification des produits de ZISCOSTEEL pour 

repondre aux besoins de produits siderurgiques de la sous-region jusqu'en 

2000; 

b) Extension des usines ~:derurgiques a four a arc electrique (FAE) 

existantes et creation de nouvelles usines de ce type utilisant la ferraille 

et l'eponge de fer disponibles dans la sous-region pour satisfaire aux 

besoins d'acier brut jusqu'en 2000; 

c) Construction d'usines de reduction dirLcte (RD) pour la production 

d'eponge de fer en Angola et au Mozambique pour satisfair~ a la demande 

de fer jusqu'en 2000; 

d) Integration des usines FAE avec des laminoirs la ou la demande est 

suffisante pour justifier cette integration. 

Co111ne il ressort du tableau 1, onze pays de la region possedent au total 

8 400 millions de tonnes environ de minerai de fer. Ce minerai est de 

teneur elevee, notamment en Tanzanie, en Ouganda, en Zambie et au Zimbabwe. 

Le tableau 2 indique que lea reserves de charbon en exploitation dans la 

region s'elevent a pres de 30 000 ~illions de tonnes. Par contre, le 

tableau 1 indique que les reserves de Charbon a coke soot de 778 millions 

de tonnes et se trouvent seulement au Mozambique et au Zimbabwe. Pratiquement 

tous les pays de ce groupe possedent un potentiei hydroelectrique, pour un 

total d'un peu plus de 163 000 megavatts. • 
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:' Tableau 1 

Matieres premieres de l'industrie siderurgique 

Hinerai Energie 
de fer Teneur Charbon Petro le hydroel. 

Pays a tonnes % m tonnes Gaz m tonnes m watts 

Angola 3 292 32 & 40 42 164 11 031 
Ethiopie 24 12 790 
Kenya 32 12 274 
Madagascar 551 35 & 40 73 059 
Malawi 91 
Maurice 13 
Mozambique 309 300 17 10 310 
Tanzanie 125 50 3 18 995 
Ouganda 98 62 & 68 16 439 
Zambie 306 40-60 3 500 
Zimbabwe 3 678 40-69 478 4 566 

Total 8 415 778 62 164 163 068 

Source ECA Metal Industry Development Progranme. 
DocUllellt presente a la deuxieme Reunion de l'ESASDC, Addis-Abeba, 
octobre 1983, et sources nationales. 
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Tableau 2 

Charbon - reserves des pays de l'ESASDC (i) 

Pays 

Botswana 
Angola 
Ethiopie 

Reserves inexploitees 

Quantite 
m tonnes 

708 
8 

10 

Notes : 

Reserves en exploitation c01111Jerciale 

Pays 

Zimbabwe 
Zambie 
Tanzanie 
Swaziland 
Mozambique 
Madagascar 

Quantite 
m tonnes 

22 500 
20 

1 511 
5 150 

700 
50 

(i) ESASDC : East and Southern African Steel Development Comaittee. 

Source : United Nations ECA/~POC/LUSAKA/IV/6, 4 decembre 1980 

.. 
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Le Zimbabwe po~sede des reserves connues de mineral de fer estimees a 
3 700 millions de tonnes. Actuellement, 133 millions de tonnes de minerai 

de fer d'une teneur de 40 a 66 % sont exploitabl~s. Ces reserves sont 

situees dans les regions de Zvishavane, ~wekwe et Harare, mais les seules 

exploitations minieres se trouvent a Bukwa et Ripple Creek dans les Midlands. 

Les teneurs a Bukwa (61 %) et Ripple Creek (54 %) sont tres superieures aux 

teneurs de 38 % environ de certains pays europeens. Au rythme prevu d'exploi­

tation, les reserves de minerai de fer du Zimbabwe devraient durer encore 

35 ans. 

Le Zimbabwe possede des reserves connues de charbon estimees a 22 000 

millions de tonnes, dont 6 500 millions environ sont comm~rcialement exploi­

tables. Les ressources en charbon a coke sont de 478 millions de tonnes. 

Celui-ci est achete aux charbonnages de Hwange et transporte par trains 

complets a Radcliff ou se trouve ZISCOSTEEL, l'entreprise siderurgique du 

Zimbabwe. 

Le Zimbabwe possede egalement des reserves de chaux de plus de 200 

millions de tonnes situees pres de l'usine et une quantite appreciable 

d'autres fondants (manganese, fluorspar, corindon et dolomie). On y trouve 

aussL de l'argile pour la fabrication de produits refractaires. Une petite 

gamme de ces produits est fabriquee localement, le reste etant importe 

d'Afrique du Sud, d'Europe et d'Amerique du Nord. 

La Tanzanie possede a Liganga des reserves de minerai de fer titanifere 

estimees a 49 millions de tonnes, et a Mchuchuma des reserves de charbon 

estimees a 1 500 millions de tonnes environ. Certaines quantites de chaux 

et de fluorspar ont ete signalees. L'energie n'est pas un probleme pour 

l'exploitation d'usines siderurgiques en Tanzanie. 

On trouve egalement du minerai de fer un peu partout en Zambie, ainsi 

que des gisements de charbon et des principaux fondants (chaux, fluorspar, 

ferro-mar.ganese et quartz). 

Les gisements de minerai de fer d'Ouganda sont principalement du type 

hematite (mines de Sukulu-Tororo, ouest de l'Ouganda) et on trouve dans 

l'ouest et le sud de l'Ouganda des gisements importants de minerai de fer 

a haute teneur (68 %). En outre, l'Ouganda possede en quantite suffisante 

l'energie electrique, la chaux et le charbon necessaires pour la creation 



- 6 -

d'une industrie siderurgique. Aucune etude n'a encore ete effectuee ~our 

determiner !'existence de gisements suffisants de fcndants et de matieres 

premieres pour l'industrie des refractaires. 

Au Kenya, les gisements connus de minerai de fer sont inferieurs a 
40 millions de tonnes et ils sont generalement de tres faible teneur. En 

ce qui concerne les autres matieres premieres de l'industrie siderurgique, 

on y trouve des gisements de chaux (8-10 millions de tonnes), de fluorspar 

(15 millions de tonnes), de silice (1,4 millions de tonnes) et de manganese 

(443 000 millions de tonnes). Le Kenya doit done se procurer des tonnages 

importants de minerai de fer sur le marche mondial. Ne disposant pas de 

charbon a coke, il doit mettre au point une autre source d'energie coUDDe, 

par exemple, le charbon de bois d'eucalyptus. 

La seule usine sideru~gique integree existant dans la sous-region est 

la Zimbabwe Iron and Steel Company (ZISCO) dont le siege est a Redcliff, 

Zimbabwe. ZISCOSTEEL est un producteur integre de demi-produits et de 

produits finis en acier. Sa capacite est de 1 million de tonnes/an. Cette 

capacite maximum, indiquee dans l'etude de modernisation, serait surestimee. 

La plus forte production annuelle enregistree a ete de 804 000 tonnes en 1980. 

Suivant un examen plus recent par la British Steel Corporation (Overseas 

Services) du plan de modernisation, les contraintes d'alimentation en metal 

chaud et en oxygene conduisent a evaluer de maniere plus realiste la capa­

cite maximum a 850 000 tonnes. 

Des 1960, le Zimbabwe colonial possedait une industrie siderurgique 

capable de satisfaire une part appreciale de ses besoins et de ceux des 

pays voisins, et en outre ceux de marches etranger~ qu'elle devait trouver 

pour la fonte brute, les billettes et les produits !amines. Au moment 

de la declaration unitalerale d'independance en 1965, la capacite de 

production du Zimbabwe atteignait 400 000 t/an, avec un ma1che d'expor­

tation appreciable dans la region et au Japon. 

Durant les annees 1970, le regime rhodesien a entrepris Ull progra11111e 

important de lutte contre les sanctions et, en collaboration avP.c Voest 

Alpine (Autriche) et sous licenc~ de cette societe, il a mis en oeuvre 

des procedes perfectionnes representant la meilleure technique eprouvee de 

fabrication de l'acier (procede LD) et installe une unite de coulee continue. 
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Le procede LD, procede de soufflage d'oxygene, perm.et de reduire les 

depenses d:investissement de 33 % et les couts de production de 4 % par 

rapporc au procede Hartin traditionnel dans le cas d'une unite d'une capa­

cite de 500 000 t/an. Le paiement devait s'effectuer en acier, mais la 

divulgation de cet accord a oblige le gouvernement a sauver la situation 

en consentant un pret tres important de quelque 92 millions de dollars qui 

a porte a 50 % la participation de l'Etat dans le capital de la societe. 

ZISCO est ainsi devenue la societe la plus importante du pays avec un 

capital de 91 millions de dollars, une participation de l'Etat de 60 millions 

de dollars et un capital fixe evalue a plus de 142 millions de dollars. 

En 1 980, le gouvernement a accorde des garanties financieres a ZISCO, et 

l'Etat detient 49,30 % de son capital. La production de ZISCO a atteint 

en 1980 le niveau record de 804 000 tonnes, mais elles est tombee a 700 000 

tonnes en 1982. La production de 1980 a ete exportee a concurrence de 75 %. 

La production de ZISCO se com?ose de fil machine, de produits plats, 

de profiles (sauf les gros profiles en H) et probablement de certains types 

de tubes et de tuyaux. ZISCO produit de l'acier effervescent, semi-calme 

et calme qui peut etre fourni avec une analyse suivant les norm.es SAE, DIN 

ou britanniques. On trouvera dans l'annexe Aune specification detaillee 

de produits de ZISCO. Le Zimbabwe execute actue!lement un projet siderur­

gique qui comporte les elements suivants : 

i) amelioration des laminoirs a barres et a fil existants; 

ii) installation d'un nouveau laminoir a profiles moyens et legers 

destine a remplacer le laminoir existant afin d'elargir la 

gamme de profiles produite; 

iii) transformation de l'unite de coulee de blooms; 

iv) installation d'un nouveau laminoir a toles et a feuillards; 

v) production d'aciers fortement allies. 

Actuellement, ZISCO ne produit ni toles ni acier inoxydable. 

Les autres pays de la region (notamment, Angola, Kenya, Madagascar, 

Mozambique, Tanzanie et Zambie) ont depuis quelques annees, entrepris 

l'execution de divers projets de production d'acier primaire (fonte brute) 

et secondaire. L'Angola possede une usine d'une capacitP. installee de 

30 000 t/an et, en outre, prepare un projet de production d'acier brut qui 
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ferait passer cette capacite a 500 000 t/an. Le Kenya envisage d'installer 

une capacite de production d'acier brut de 300 000 a 500 000 t/an, ~cmposee 

essentielleruent de petites usines semi-integrees de fusion de ferraille 

au four a arc electrique et d'installations de relaminage de billettes 

importees pour la fabrication de barres, de fil machine et de µrofiles 

legers. 

La Zambie est l'un des ~~elques pays de la region d'Afrique de l'Est 

et du Sud a posseder une industrie siderurgique. En 1978, sa production 

a ete un peu superieure a 31 600 tonnes. Les usines existantes utilisent 

la ferraille. 

La deuxieme reunion du Comite pour le developpement de la siderurgie 

en Afrique de l'Est et en Afrique australe (ESASDC) a defini les grandes 

lignes du developpement de l'industrie siderurgique en Angola et au Mozambique 

i) En Angola, le~ mesures a court terme comprendraient la moderni­

sation de mines de fer et des usines siderurgiques de transfor­

mation de ferraille qui existent a Luanda. A plus long terme, 

l'Angola creerait une usine de pelletisation integree avec une 

usine de RD et une sid~ru~gie utilisant des FAE. 

ii) Le Mozambique a propose, a court terme, un projet minier, des 

installations de RD, une siderurgie au FAE, des installations 

de coulee continue et un developpement des installations de 

laminage qui ferait passer leur capacite actuelle de 45 000 t/an 

a 200 000 t/an en 1986 et a 400 000 t/an en 19905• 

L'Ouganda possede actuellement une usine siderurgique d'une capacite 

de 25 000 t/an (barres, ronds, profiles) qui utilise des billettes et des 

lingots importes, et de la ferraille d'origine locale. La collecte de la 

ferraille souleve des difficu!tes, et la seule autre formule possible esL 

la production d'eponge de fer, pour laquelle il existe un projet prelimi­

naire de production d'acier a petite echelle au FAE. On estime, en effet, 

que la filiere haut fourneau-convertisseur a l'oxygene est mieux adaptee 

a une production a grande echelle6• 

L'Ouganda prevoit d'augmenter la capacite de prod11ction actuelle et de 

la porter a 100 000 t/an en uti!isant des gisements locaux d~ minerai de fer 

a haute teneur (plus de 68 %), Ce prograDDDe devant etre mis en route a partir 
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de 1986 avec 30 % de capitaux locaux, le solde etant couvert par des sources 

multinationales dans le cadre de programmes de cooperation sous-regionale 

sous les aus?ices de la Decennie du developpement industriel de l'Afrique 

(DDIA). 

Les usines siderurgiques d'Ethiopie satisfont aux besoins de 35 % de la 

production metallurgique, les 65 % restants etant couverts par des impor­

tations de billettr.s, de feuillards et de cornieres de lits. La ganme des 

produits comprend du fer a beton {8mm-30nm), jes fils pour clotures, des 

ressorts et des cornieres de lits, des pointes. L'acierie existante utilise 

ld ferraille. Son laminoir a fil a une capacite theorique de 24 000 t/an 

et sa produ~tion maximum a ce jour a ete de 18 000 t. La capacite de 

tref ilage est de 4 500 t/an. 

Si l'on se refere a la categorie CITI 371 pour evaluer la production 

siderurgique interieure, le tableau 3 indique que la valeur de la production 

d'acier des sept pays de la SADCC est de seulement 420 millions de dollars, 

chiffre a comparer a 235 millions de dollars d'importations d'articles en 

fer et acier, ce qui indique un surplus de production de ces produits dans 

la region. 

Le Zimbabwe assure 94 % de cette production, la Zambie et la Tanzanie 

4 % et 1,5 % respectivement (le Botswana, le Lesotho, le Malawi et le 

Swaziland n'ont pas de production siderurgique). La consoumation directe 

d'acier par habitant exprimee en equivalent acier brut dans les 13 pays 

de l'ESASDC (voir tableau 4) a ete en moyenne, pendant les annees 1975-1980, 

de 106 kgs au Zimbabwe, de 15 kgs environ au Kenya, et de moins rle 10 kgs 

dans les autres pays. 
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Tableau 3 

~ Offre et utilisation des Eroduits manufactures Ear categorie CITI, 1980 

(m dollars en prix courants) 

Prod. Consommation 

Pays CIT! interieure Import. Total Export. interieure 

Botswana 371 22,4 22,4 22.4 

381 1,3 52,8 54. 1 0,3 53,3 

382 12,1 78,7 90,8 1,9 88,9 

383 0,6 39,2 39,8 0,4 39,4 

384 78,3 78,3 7,8 70,5 

Lesotho 371 11 • 1 11 • 1 11 , I 

381 0,4 21,3 21,7 21,7 

382 16,8 16,8 16,8 

383 43,9 43,9 0, 7 43,2 

384 2,1 2. 1 0, 1 2,0 

Malawi 371 30,3 30,3 0,5 29,8 

381 19,3 19,3 0, 1 19,2 

382 40, 1 40, 1 5,8 34,3 

383 40,3 40,3 40,3 

384 67,9 67,9 4,4 63,5 

Swaziland 371 18,9 18,9 18,9 

381 14,8 27,4 42,2 11,9 30,4 

382 2,3 23,5 25,8 0,3 25,5 

383 13,8 15,1 28,9 12,5 16,4 

384 60,8 60,8 60,4 

Tanzanie 371 6,4 42. 1 48,5 48,5 

381 15,2 40,0 55,2 1,2 54 ,o 
382 212,5 212,5 212,5 

383 17,2 66' 1 83,3 2,7 80,7 

384 152,2 152,2 0,2 152,2 

Zambie 371 17,5 53' 1 70,6 o, 1 70,5 

381 136,8 33,8 170,6 0,3 170,3 

382 44,2 191, 2 235,4 2,0 233,4 

383 54,5 64,2 118' 7 0,7 118,0 

384 36,0 131 '9 167,9 1 • 1 166,8 

Zimbabwe 371 396,0 57,J 453,3 187,6 265,6 

381 228,6 17,4 246,0 16,9 229, 1 

382 98,0 175,2 273,2 14,5 258,7 

383 99,4 115,2 214,6 7 ,0 207,6 

384 90,5 222,9 313,4 8,4 305,1 
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Tableau 4 

Consomaation directe apparente d'acier, en equivalent acier brut, 
par habitant dt: .> quelques pays afr:.cains 

1975 1978 

Zimbabwe 80 a 130 a 
Botswana 
Malawi 7 a 4 a 
Mozambique 6 f,e 7 f 
Zambie 14 a 6 a 
Ethiopie 1 a 1 a 
Kenya 9 a 18 a 
Tanzanie 5 a 8 a 
Angola 9 a 6 a 
Madagascar 5 a 6 a 
Maurice 
Soma lie 
Ouganda 1 a 0 a 

Notes : 

a Annuaire statistique des Nations Unies. 
e Estimation. 
f Kinisterio de Industria e Energia. 

1979 1980 

104 a 110 a 

3 a 6 a 
3 f,e 7 f,e 
6 a 5 a 
2 a 2 a 

16 a 15 a 
5 a 5 3 

6 a 11 a 
8 a 8 a 

0 a 1 a 
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Deuxieme parti~ 

2. Le marche et la physionomie de la demande de produits siderurgiques 

2.1 Arguments en faveur du marche interieur 

La majorite des societes siderurgiques nationales, dans le monde, 

destinent la plus grande partie de leur production au marche interieur. Les 

ventes interieures ont l'avantage d'assurer a l'industrie siderurgique 

locale un courant regulier d'affaires, des prix stables, des couts de 

transport reduits et un contact regulier avec la clientele. Cependant, en 

raison de l'exiguite du marche des pays de la region subsaharienne, leurs 

industries siderurgique~, pour se developper, doivent se tourner vers des 

marches extraregionaux ou prevoir une coordination au niveau sous-regional. 

Le marche du Zimbabwe a absorbe de un quart a un tiers de la production 

de ZISCOSTEEL, mais cette industrie beneficie ainsi d'un marche captif sur 

lequel est interdite l'importation des articles figurant dans la gamme 

de production locale. Les utilisateurs interieurs sont egalement encourages 

a s'adapter aux types et aux-dimensions des produits de ZISCOSTEEL; par 

exemple, le fer a beton deforme a ete remplace par une barre carree tordue. 

L'enquete menee par l'auteur montre que la plupart des utilisateurs 

des produits ZISCOSTEEL sont satisfaits de leur qualite et du service offert 7• 

Certains pensaient cependant que la garmue de produits, la qualite et les 

conditions de livraison devraient et pourraient etre ameliorees. Sur un 

plan de politique generale, ZISCOSTEEL a pour responsabilite principale de 

satisfaire autant que possible les besoins de l'io·l~strie manufacturiere et 

de l'industrie de la construction du Zimbabwe. Le marche interieur presente 

l'avantage supplementaire d'etre plus remunerateur que !'exportation qui 

doit supporter des frais de transport et de port considerables. 

La premiere priorite de ZISCOSTEEL est done le developpement par tous les 

moyens du marche interieur des produits siderurgiques finis. La consmmnation 

actuelle de produits siderurgiques se compose de 141 000 tonnes de produits 

de ZISCOSTEEL (voir dans le tableau S la moyenne 1981-1984 des ventes 

interieures), de 11 000 tonnes de profiles lourds et de 100 000 tonnes de 

toles fortes et de toles fines, soit au total 252 000 tonnes. Les profiles 

lourds et les toles sont importes. Comme l'indique le tableau 6, les ventes 
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interieures ont represente seulement 29 % et 22,6 % de la production en 

1982 et 1983, respectivement, ce qui laissait plus de 70 % de la production 

disponible pour !'exportation. 

Les principaux produits destines au marche interieur sont des demi­

produits utilises surtout pour la fabrication de fil machine et de roods, 

des profiles moyens employes dans le bitiment et les travaux publics, 

des profiles legers pour 13 fabrication de petits materiels agricoles, 

des roods et des barres. L'introduction de fer a beton deforme dans les 

fabrications de ZISCOSTEEL !St particulierement appreciee par l'industrie 

de la construction sur le :.iarche local coume sur les marches regionaux. 

On estime que 80 % du fer a beton utilise au Zimbabwe sera de cette 

qualite, pourcentage qui correspond au pourcentage mondial. 
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:' Tableau 5 

Ventes de ZISCOSTEEL (1 000 t de produit) 

1981 1982 1983 1984 1985 (i) 

Ventes interieures 184 134 112 134 139,2 

Exportations 319 373 395 253 679,2 

TOTAL 503 507 507 387 824,0 

Notes : 

(i) Previsions de ZISCOSTEEL 
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Tableau 6 

Ventes de ZISCOSTEEL (1 000 t) 

Vent es Exportations Al.\tres pays 
locales out re-mer d'Afrique TOTAL 

1982 1983 1982 1983 1982 1983 1982 1983 

Blooms 0,2 0,2 4,5 56,7 4,7 56,9 

Billettes 46,7 43,9 246,9 186, 1 43,6 52,4 337,2 282,4 

Lamines mo yens 28,3 16,6 4,9 12,5 3,8 3,8 37,0 32,9 

Lamines legers 33,4 21,8 4,4 0,5 3,3 33,9 29,5 

Fil 25,8 29,5 65,7 44,8 11,7 19,2 103,2 93,5 

Total 134,4 112,0 322,0 304,5 59,6 78,7 516,0 495,2 

% 29,0 22,6 62,4 61,5 11,6 15,9 100 100 

Source ZISCOSTEEL 
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Heme si la part des produits de ZISCOSTEEL absorbee pac le marche 

interieur passait de 160 000 t/an environ a 320 000 t au cours des dix 

prochaines annees, il resterait encore un surplus exportable superieur a un 

demi-million de tonnes, sur la base d'une production prevue de 850 000 a 

1 000 000 t/an. 

2.2 Le marche regional de l'ESASDC pour les p~oJuits siderurgiques 

Tous les pays de l'Afrique de l'Est et du Sud, de Djibouti au nord au 

Lesotho au sud, de mime que les tles situees au large de la cote se consi­

derent CODIDe faisant partie d'une zone economique qui doit Se developper 

progressivement et confor.nement a une strategie d'ensemble. Les gouver­

nements de ces pays ont cree plusieurs organisations qui devraient faci­

liter la realisation de cet objectif. a savoir la SADCC, la ZEP (zone 

d'echanges )referentiels) et l'ESASDC. 

Coume indique plus haut, les pays de cette region ont deja mis au 

point divers projets dans le domaine de la production siderurgique. A long 

terme, il est prevu que la demande sous-regionale de produits siderurgiques 

dans l'ESASDC devrait atteindre 3,5 millions de t/an en 1990 et 8,3 millions 

de t/an en 20005• les principaux groupes de produits etant les barres, les 

roods, les feuillards, les toles fortes et les toles fines. 

Les pays de l'ESASDC possedent egal2ment de petites usines siderurgiques. 

C'est le cas, par exemple, de l'Angola, de l'Ethiopie, du Kenya, de la 

Tanzanie et de l'Ouganda OU existent de petits fours a arc electrique 

utilisant principalement de la ferraille collectee dans le pays concerne 

et/ou importee. Les laminoirs de la region utilisent des billettes. Une 

certaine quantite de celles-ci est produite localement, mais l'essentiel 

est importe, ZISCOSTEEL en fournissant une petite partie. 

La deuxieme ?riorite de ZISCOSTEEL est done le developpement des ventes 

de fonte brute et de billettes dans les pays de la region d'Afrique de l'Est 

et du Sud. Cetta strategie repose sur l'idee que le developpement de 

l'industrie siderurgique et des entreprises metallurgiques connexes dans 

la region est fondamentale pour l'etablissement d'une base industrielle 

dans la sous-region. C'est dans cette optique que le secretariat de la 

CEA a envoye en 1980 une mission dans huit pays de la sous-region (Angola, 

Botswana, Kenya, Madagascar, Mozambique, Tanzanie, Zambie et Zimbabwe) 
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pour examicer co..aent il serait possible d'harmoniser et de coordonner les 

plans de developpement de l'industrie siderurgique et des entreprises metallur­

giques connexes en tenant compte de la necessite de concevoir le developpement 

de l'industrie siderurgique dans le cadre d'une cooperation sous-regionale7• 

A sa premiere reunion tenue a Redcliff, Zimbabwe, en novembre 1982, 

l'ESASDC a propose !'adoption par la sixieme Reunion a Mbabane, Swaziland, 

en fevrier 1983, du Conseil des Kinistres des Centres multinationaux de 

programnation et d'execution des projets (HULPOC) dont le siege est a Lusaka, 

que les Etats membres decident, en principe, de se procurer aupres de 

ZISCOSTEEL la fonte brute et les billettes necessaires pour leurs fonderies 

et leurs laminoirs en attendant d'etre en mesure de les produire eux-memes. 

Nous avons deja vu que ZISCOSTEEL, meme si le marche interieur se developpe, 

devra trouver en dehors du Zimbabwe des debouches pour plus du double de son 

tonnage de 1984, c'est-a-dire pour 300 000 tonnes supplementaires to. Le 

plan de ventes de ZISCOSTEEL pour 1985 prevoit !'exportation de 590 000 

tonnes de demi-produits, soit 87 % de ses exportations totales. Les ventes de 

demi-produits ont l'avantage de couts de fabrication reduits a comparer au cout 

relativement eleve du laminage necessaire pour la fabrication de profiles. 

Les frais de transport ferroviaire et de transit portuaire sont egalement 

un peu moins eleves pour les billettes et les blooms, en particulier en cas 

d'acheminement par les ports du Mozambique11 • Les demi-produits sont parti­

culier~ment demandes par les marches des pays en developpement pour l'ali­

mentation des laminoirs en attendant le demarrage d'une production locale. 

La plupart des pays d'Afrique du Sud et de l'Est qui constituent la ZEP 

prevoient la creation d'usines siderurgiques et certains possedent des 

usines de fusion de ferraille et des relaminoirs, mais ils auront besoin 

pendant encore au moins dix ans que ZISCOSTEEL leur fournisse des lingoes 

et des billettes. 

Le tableau 7 indique que les pays de la ZEP ont absorbe une tres faible 

part des exportations de ZISCOSTEEL, a savoir 10 % environ en moyenne entre 

1982 et 1984. Le gros de ces exportations a ete chaque annee a destination 

de Maurice et des iles de l'Ocean Indien. Pourtant, la consoaDation annuelle 

moyenne de produits siderurgiques dans la region de la ZEP, Zimbabwe exclu, 

a ete durant la periode 1970-1980 de 750 000 tonnes environ, dont 400 000 

tonnes devaient etre des produits longs figurant au catalogue de produits 
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Tableau 7 

Ventes de ZISCOSTEEL aux pays de la ZEP {tonnes) 

1982 1983 1984 

Billettes 4 223 6 814 2 392 

Profiles legers 3 884 5 017 3 306 

Profiles moyens 4 749 8 112 10 654 

Ronds et barres 10 180 24 792 14 769 

Total 23 036 44 735 31 121 

Proportion des 
exportations 
totales de 
Zisco 6,2 % 11,3 % 12,3 % 

Source British Steel Corporation (Overseas Study), 
mars 1985 
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de ZISCOSTEEL. Cette demande devrait doubler en 199012 • Suivant des 

estimations de ZISCOSTEEL, les besoins actuels des pays de la ZEP seraient 

de 221 000 tonnes de billettes/blooms, 144 000 tonnes de profiles 

moyens, 22 000 tonnes de profiles legers, 66 000 tonnes 

de ronds et de barres soit au total 453 000 tonnes, ce qui 

indique que ia region peut absorber pratiquement la totalite de l~ production 

actuelle de ZISCOSTEEL. 

Les ventes de ZISCOSTEEL par produit et utilisation finale f igurent 

dans l'annexe l. Les produits le plus coanunement vendus dans les pays de 

l'ESADC sont les lamines moyens : cornieres inegales, fers plats, fers en U, 

poutrelles en I pour la construc~ion mecanique et le bitiment, fers ronds 

pour broyeurs, rails, outils de nivelage pour engins miniers et de cons­

truction routiere, lames et socs de machines agricoles. 

Le marche des produits plats dans les pays de l'ESASDC est constitue 

par des lami.nes a chaud et/ou a froid tels que les aciers plats lamines en 

rouleaux 73.08, les larges plats 73.09, les feuillards 73.12 et les toles 

fortes et fines 73.13. La demande du Zimbabwe en produits plats que 

pourrait satisfaire ZISCOSTEEL est estimee a 100 000 t/an. Ce chiffre tient 

compte de la demande contenue dont 40 % environ est satisfait par des lamines 

a chaud et dLdt 60 % environ entre dans la categorie des lamines a froid. 

La conso11111ation d'acier et de produits plats est princ~palement 

determinee par le niveau du PNB par habitant et l'evolution de celui-ci. 

Le PNB lll('yen par habitant des pays d'Afrique de l'Est et du Sud etait 

d'environ 300-400 dollars en 1981, chiffre tres baa. La situation s'est 

encore aggravee avec une baisse du PNB par habitant depuis 1981 et, dans 

certains cas, depuis 1980. Les gouvernements de ces pays devront de toute 

maniere dS&urer l'approvisionnement en produits plats indispensables pour 

les secteurs industriels travaillant pour l'agrir.ulture : fabrication de 

tuyaux d'adduction d'eau et d'irrigation, de machines agricoles, de silos 

et d'entrepots, de materiel de transport (carrosseries de vehicules et 

wagons de chemin de fer), etc. L'orientation de la formation du capital 

dans le secteur des biens intermediaires et des biens d'investissement 

utilisateurs a la fois de produits plats et de produits longs constitue 

un bien important entre I'industrie siderurgique et le developpement 

sectoriel de l'economie. 
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Co111ne on le verra plus loin, les facteurs determinants les plus importants 

de la demande de produits siderurgiques soot probablement l'existe~ce de 

secteurs de production de biens d'investissement et de biens intermediaires 

pour l'industrie du bitiment et des travaux publics. Le secteur de la 

construction a besoin de fers a beton, de profiles legers et moyens, de 

rails et de poutrelles que l'on peut trouver pour la plupart dans la region, 

notamment chez ZISCOSTEEL au Zimbabwe. 

L'autosuffisance collective des pays de la region d'Afrique de l'Est 

et du Sud exige le developpement d'une industrie siderurgique sous-regionale 

integree verticalement et comportant une production en aval de metaux et de 

produits en metal. De son cote, le developpement du secteur des biens 

d'equipement deja en L~urs, nota111Dent au Zimbabwe et, a un degre moindre, 

en Zambie, au Kenya et en Tanzanie est tributaire des industries metallur-

giques de base situees en amont. 

Encore plus important, le secteur des biens d'equipement presente une 

integration horizontale par rapport a la structure sectorielle de ces 

economies co111De le montre bien la structure de la demande au niveau de 

l'emploi final. Par exemple, le secteur agricole des pays de l'ESASDC 

consomme des trefiles (fil, pointes), des toles et des tuyaux galvanises 

pour i'irrigation et !'adduction d'eau, des barres et des ronds pour divers 

types d 1appareils a traction animale OU par tracteur, des toles fortes et 

fines pour la fabrication de socs et autres pieces specialisees de machines 

agricoles. Ces divers points seront examines dans la section suivante 

consacree a la structure et a la composition des biens d'equipement dans 

la region. 

2.3 Justification du developpement de l'industrie siderurgique dans la 

region 

Les criteres habituels d'evaluation du marche interieur en ce qui 

concerne la consommation de produits siderurgiques sont !'importance de la 

population et le revenu par habitant. On considere souvent que, dans la 

phase initiale du developpement economique, le secteur du batiment et des 

travaux publics represente une part importante, habituellement 40-60 %, de 

la consommation de produits siderurgiques. Dans une phase ulterieure, cette 
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part tombe a 20-30 %, et la fabrication de materiel et d'equipements de 

transport passe au premier rang de la consoDDation apparente de produits 

siderurgiques avec 40 % environ. C'est seulement a un stade plus avance de 

developpeme~t economique que l'industrie des machines et des articles en 

metal devient le principal consormoa~eur de produits siderurgiques. C'est 

alors que l'industrie mecanique atteint un regime de developpement autonome 

base sur la production pour le marche interieur. 

La consommation d'acier et de produits plats est principalement det~rminee 

par le niveau du PNB par habitant et !'evolution de celui-ci. Les pays de 

l'ESASDC ont une population d'environ 170 millions d'habitants. Le PNB 

moyen par habitant etait de 300-400 dollars en 1981, un chiffre tres faible. 

La situation s'est encore aggravee avec la baisse recente du PNB depuis 1981, 

e~ ~980 dans certains cas. 

S'il ne faut pas minimiser !'importance de l'iniicateur demographique 

en ce qui concerne la conso111111ation de produits siderurgiques, il n'est pas un 

element essentiel de la strategie d'autosuffisance fondee sur le developpement 

de l'industrie siderurgique et du secteur des biens d'investissement. ColillJle 

on le verra plus loin, les relations entre l'industrie siderurgique et le 

secteur des biens d'equipement sont au centre d'un deveLoppement coordonne 

dans lequel l'industrie des biens d'equipement joue un role majeur. 

Par rapport a ces criteres, la consommation moyenne de produits siderur­

giques de 42 kgs est faible pour un pays ou le PNB par habitant est d'environ 

800 dollars. On peut done penser qu'il reste encore au Zimbabwe a s'engager 

dans un stade d'industrialisation rapide marque par des investissements 

importants pour l'amelioration des infrastructures, mouvement retarde 

jusqu'ici par uncertain nombre de facteurs, notamment la discrimination 

racialc de l'epoque coloniale qui a ex~lu la majorite de la population des 

ameliorations des infrastructures du developpement et, plus recernment, la 

depression mondiale et une secheresse prolongee. On escompte que la reprise 

economique interieure faisant suite a la fin de la secheresse, de la depression 

mondiale et a !'amelioration des recettes en devises du pays devrait se 

traduire par une multiplication des projets d'infrastructure grands consommateurs 

d'acier et des programmes de construction de logements interessant la majorite 

des citoyens du pays. L'accroissement de la consot1111ation de produits side­

rurgiques pourrait prendre la forme d'une augmentation de la production de 
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materiels agricoles (petits equipements, fils de fer et poteaux pour clotures, 

etc.). Tout en conduisant a une utilisation accrue de produits siderurgiques, 

cette formule est mains propice a une transformation structurelle d~ systeme 

de production utilisant le secteur siderurgique coaae un facteur moteur. 

Particulierement important est le developpement de l'industrie des biens 

d'equipement (biens intermediaires compris) qui a un effet d'entrainement 

sur l'utilisation finale des fabrications de l'industrie siderurgique et 

introduit une dynamique interne dans le systeme economique. NOtiS examinerons 

ce point plus en detail dans la troisieme partie. 
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Troisieme partie 

Le secteur des biens d'equipement dans les pays de l'ESASDC 

3.1 Generalites 

Les priorites industrielles definies dans le Plan d'action de Lagos 

(LPA) et dans le Progranme de la Decennir. du developpement industriel de 

l'Afrique (DDIA) concernaient notanment ~es produits alimentaires et 

!'agriculture, les transports et les comnunications, le batiment et les 

travaux publics, et les industries mecaniques et metallurgiques. Le volet 

a moyen terme du LPA et la deuxieme phase de la DDIA sont egalement consacres 

a la creation d'une base solide pour une industrialisation autonome, la 

m~se en valeur des ressources humaines, la pLoduction d'outils et de machines, 

de quantites suffisantes de materiaux de construction et au developpement 

de l'industrie des biens d'equipement et des biens intermediaires. 

La realisation de ces objectifs dependra d'une identification et d'une 

selection correcte des industries matrices, en particulier celle qui sont 

respectivement axees sur les ressources et sur les techniques. On peut 

affirmer qu'une fois creees, ces industries ont un effort important d'entrai­

nement sur les autres industries et les autres secteurs economiques. Au 

centre de l'argumentaire Sud-Sud en faveur de l'autosuffisance et du deve­

loppement autonome se trouve le developpement d'industries motrices axees 

sur lf ~ ressources et sur les technique~. 

Un indicateur sommaire de la produ~tion de biens d'investissement dans 

les pays de la SADCC nous est fourni par la classification CITI 381-384. Nous 

ne nous proposons pas, dans la presente etude, d'analyser le commerce des 

biens d'equipement des categories CITI (69d), car ce travail a deja ete 

effectue dans une etude recente de l'ONUDI : "L'industrie des biens d'equi­

pement en Afrique : examen general et elements d'approfondissement" Serie 

des etudes sectorielles n° 14. Nous examinerons plus specialement les 

relations qui existent entre la dynalliique actuelle et potentielle des 

facteurs d'entrainement de la demande de produits siderurgiques par le secteur 

des biens d'equipement, qui a son tour est a la base de modifications de la 

gamme des produits utilises co11111e intrants dans la structure sectorielle 

de production de ce~ economies. 



- 24 -

L'existence d'industries siderurgiques et metallurgiques dans les pays 

de l'ESASDC assure la continuite de l'approvisionnement des industries 

situees en aval en metaux necessaires pour la fabrication de biens d'P.qui­

pem~nt. Celle-ci, qui est le pilier de l'industrie mecanique, fournit 

la base d'une industrialisation autonome et sert de pole d'accumulation et 

de developpement des competences techniques. Elle contribue enormement au 

deveJ ppement de la formation, de la technique et de la gestion, par la 

creation de moyens de production et de conception et !'amelioration des 

methodes d'organisation de la production. 

Les industries de base assurant la production de biens d'equipement 

travaillent a la fois pour l'industrie et les autres secteurs prioritaires 

conme !'agriculture, la construction, les transports, les industries extrac­

tives, l'energie et les telecoumunications. Ce sont elles qui assurent, 

notailllllent, la production de materiaux pour le batiment et les travaux publics, 

d'outillage agricole, de rechanges, d'appareils et de machines et d'autres 

produits necessaires pour le developpement d'un ensemble de productions 

diverses et complexes couvrant une gamme etendue de secteurs du systeme 

economique. On peut dire que le secteur des biens d'equipement est important 

pour determiner la viabilite de !'ensemble du systeme economique, de !'evo­

lution technologique, de !'absorption et du deplacement de la main-d'oeuvre. 

En effet, une economie 0U une region depourvue de bonnes industries des 

metaux, des machines ~t rroduits connexes ne peut pas produire des biens 

d'equipement en quantite suffisante et investir ainsi une proportion 

importante de son revenu, quel que puisse etre son potentiel de propension 

a l'epargne. Ce systeme d'accumulation ne s'applique pas seulement aux 

economies fermees qui correspondent souvent aux modeles du type Feldman -

Mahalanobis. Les economies ouvertes et commerciales , ·t averees vulne-

rables aux termes defavorables des echanges resultant v Jr penurie de 

capacites de production de biens d'equipement et de leurs defir.iences 

connexes sous la forme d'une penurie de main-d'oeuvre qualifiee, de moyens 

de formations et d'externalites. 

L'utilisation du surplus economique est fonction de 1~ structure 

materielle du systeme productif. Heme si l'epargne arrive a atteindre des 

niveaux tres appreciables dans les pays en developpement, il sub6iste une 

impossibilite structurelle de convertir en investissement cette epargne, ce 
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surplus economique. Cette situation se traduit par une consommation osten­

tatoire, une thesaurisation, etc. L'existence d'un secteur des biens d'equi­

pement est essentielle car elle fournit l'element technique que ne peuvent 

pas remplacer les aspects purement financiers de l'epargne et de l'inves­

tissement. Si l'on considere ce secteur comne une condition necessaire, 

sinon suffisante, d'une industrialisation autonome, son developpement doit 

devenir une question politique de premiere importance, impliquant une strategie 

de "decoupage selectif" et de definition de l'horizon temporel assigne a 

la realisation de l'autonomie technologique. 

Des moyens d'appui de base (fonderie, traitement thermique, forge, 

machines outils) seront necessaires pour la production de composants, de 

rechanges, et autres articles necessaires pour la production de biens 

d'investissement. 

3.2 Structure et composition du secteur des biens d'equipement au Zimbabwe 

La production de biens d'equipement au Zimbabwe releve du secteur des 

metaux et des articles en metal qui represeote au Zimbabwe le groupe de 

produits le plus important en ce qui concerne la production brute, la 

production nette, le nombre d'entreprises et l'emploi. C'est aussi le plus 

diversifie pour ce qui est de la gamme des produits, de leurs specifications, 

de leur conception et de leurs utilisations finales. Les interconnexions 

entre ce groupe et les autres secteurs de l'ecooomie sont probablement les 

plus developpes, et pourtant c'est la que se trouve encore le plus grand 

potentiel de developpement supplementaire a cet egard. 

Les produits de ce groupe sont utilises comue des biens intermediaires, 

sous la forme de machines et d'equipements pour le secteur manufacturier 

lui-meme, le secteur agricole, les industries extractives, la construction, 

les ~ransports, l'energie et les telecoumunications. Ce secteur assure une 

integration en aval pour ZISCOSTEEL car les eotreprises qui le composent 

utilisent des blooms, des billettes, des barres, des ronds et des produits 

en rouleaux. 

La production de machines, de machines outils et d'equipements au 

Zimbabwe concerne notamment des machines agricoles, des engins pour les 

travaux publics, les industries extractive&, etc. La fabrication de materiel 

roulant pour les chemins de fer represente un element important de substi­

tution des importations. Les deux societes concernees par cette fabrication 
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de materiel ferroviaire pour le transport des marchandises sont ZECO a 
Bulawayo et Merewear Limited a Harare. Au cours des cinq dernieres annees, 

ZECU a entrepris la remise en etat d'environ 80 locomotives a vapeur 

necessaire pour eviter aux cbemins de fer natiooaux du Zimbabwe de subir 

des augmentations massives des prix du diesel oil en attendant que soit 

achevee l'electrification du reseau. Une autre societe a egalement 

effectue des travaux importants pour les chemins de fer F. Issels Ltd. 

qui fabrique des boggies et des roues en acier moule. C'est la seule usine 

de ce genre existant en Afrique en dehors de l'Afrique du Sud. 

Statistiquement, le secteur des biens d'equipement du Zimbabwe comprend 

une partie importante des produits enumeres dans le recensement de la 

production par le Service central de statistiques : 

A. Metaux et produits en metal 

i) industrie de base des metaux non ferreux et side~urgie y 

compris fusion {fer et acier seulement); 

ii) produits en metal, machines et equipements autres qu'elec­

triques, vehicules non compris; 

iii) machines et equipements electriques et materiel de coamu­

nication. 

B. Materiel de transport 

iv) vehicules a moteur, y compris le reconditionnement; et 

v) a~tres vehicules et equipements, y compris la reparation. 

Les produits repris sous i) representent les produits en fer et 

acier f~briques par ZISCO. Les ~rincipaux produits de ZISCO destines au 

marche interieur comme a !'exportation soot des blooms/billette, des 

lamines moyens, des !amines legers et des barres et roods lamines. Environ 

80 % de la production de ZISCO est exporte ce qui signifie que l'efficacite 

de la production est de la plus haute importance, de !'extraction du 

minerai a la fabrication et au transport des produits. Si les produits 

repris sous iv) et v) ne soot pas necessairement des biens d'investissement, 

car il s'agit la plupart du temps de biens de cons011111ation durables, il 

existe une importante fabrication de machines et d'equipements qui releve 

de la categorie des biens d'equipement. 



- 27 -

Les produits en metal, les 111achines et les equipements autres qu'elec­

triques constituent le plus important sous-secteur du groupe des metaux et 

des produits en metal avec une production brute qui representait en 1982 

47 % de la production totale du groupe, 54 % de la production nette totale, 

48 % des salaires et 51 % de l'emploi. Ce secteur comprend des entreprises 

de mecanique lourde s'occupant de la conception et de la production de 

machines, d'equipements et de rechanges pour d'autres industries. 11 

comprend egalement une importante activite de travail a facon et de mainte-

nance. 

La production d'equipements a~ricoles concerne une gamme etendue de 

produits : materiels agricoles ~us par tracteur destines aux grandes exploi­

tations agricoles, ma:eriel d'irrigation, chaudieres agricoles pour les 

plantations de tabac, machines de traitement du cafe, equipement de sechage du 

tabac et materiel pour le secteur des petites exploitations agricoles. Les 

entrepr:ses du Zimbabwe sont renoumees pour leur originalite dans la conception 

de materiels et d'equipements agricoles adaptes aux conditions locales; ~lles 

exportent dans les pays voisins. La plus grande partie de l'acier qu'elles 

utilisent est de production locale. Elles importent une petite quantite de 

toles pour l~ fabrication d'elements specialises qui ne representent cependant 

en poids et en valeur qu'une faible proportion des materiels et des equi­

pements concernes. 

Les sous-secteurs des "Jachines et equipements electriques et du materiel 

de communications comprennent des machines electriques, des articles elec­

triques a usage industriel, des chauffe-eau, des poeles, des fourneaux, 

de l'equipement de communication et des cables et fils electriques repris 

dans la categorie des biens d'equipement et des biens intermediaires. 

En 1982, le sous-secteur des vehicules automobiles, reconditionnement 

y compris, a represente 78 % de la production brute totale et de l'emploi, 

du groupe du materiel de transports. Les principales productions sont les 

suivantes : carrosseries de vehicules automobiles (61 %), remorques de 

camions et autres vehicules (15 %), pieces de rechange et accessoires de 

moteurs (10 %), articles en metal, machines et rechanges (6 %), vehicules 

automobiles montes (5,5 %) et caravanes (2 %). La principale activite du 

sous-secteur concerne les carrosseries de vehicules automobiles, ou le 

contenu local est important. 
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Les intrants dont la valeur est la plus importante sont les rechanges 

de moteurs, les accessoires, notamment les collections de CICD, qui ont 

represente 38 % du total en 1982. Les collections de CKD n'entrent pas dans 

la categorie des biens d'equipement. L'accroissement du contenu local demande 

une evaluation Constante de la proportion des Composants fabriques OU montes 

localement. 11 est probablement plus important, cependant, d'etudier la 

reduction de la ganme des modeles qui sont montes pour parvenir a une 

standardisation des rechanges, des equipements de maintenance et des compe­

tences necessaires. 11 est certain que la proliferation actuelle des types 

de tracteurs et de vehicules prives va serieusement a l'encontre d'un 

accroissement du contenu local. 

Les autres principaux intrants utilises dans ce sous-secteur, par 

exemple les articles en fer et acier (19 %) et les articles en caoutchouc 

industriel (9 %) comporteront progressivement un contenu local de plus en 

plus important avec l'accroissement de la production provoque par !'augmen­

tation de la demande de ce type de produits. 

Autres vehicules et equipements, y compris la reparation 

Ce sous-secteur comprend la fabrication de materiel ferroviaire et 

autres materiels de transport en particulier les machines lourdes entrant 

dans la categorie des biens d'equipement. Alors que la croissance de ce 

sous-secteur avait ete plus OU moins similaire a Celle des autres secteurs 

durant la periode 1967-1974, il a ete a partir de 1974 l'un des plus durement 

tcuches par !'aggravation de la guerre de liberation et les sanctions. 

Ce secteur presente d'importantes perspectives de developpement si le 

programme d'electrification des chemins de fer peut etre mis en oeuvre sans 

retards, et si se maintiennent les exportations de materiel roulant vers les 

pays de la ZEP et les autres pays africains non membres de la ZEP. 

3.3 Le secteur des biens d'equipement dans les autres pays de l'ESASDC 

La production interieure et les exportations de biens d'equipement 

(CITI 381-4) des pays de l'ESASDC est insignifiante. Dans les sept pays de 

l'ESASDC (Botswana, Lesotho,Malawi, Swaziland, Tanzanie, Zambie et Zimbabwe), 

cette production a une valeur de seulement 865,7 millions de dollars a 
comparer avec 2050,1 millions de dollars d'importations (tableau 3). Cette 
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production est concentree a raison de pres de 60 % au Zimbabwe, et de 31 % 

en Zam.hie, le reste etant reparti en quantite minime dans les cinq pays 

restants. Cependant, a en juger d'apres le niveau eleve des importations 

et de la consoumation interieure totale evaluee a 1949 millions de dollars, 

il existe des possibilites de production de cette classe de produits dans 

la region. Le Zimbabwe vient egalement au premier rang pour ce qui est 

de la valeur manufacturiere ajoutee des produits en metal, machines et 

equipements, avec 165 millions de dollars environ en 1980, contre 87 millions 

de dollars environ pour la Zambie et 20 millions de dollars pour la Tanzanie 

(tableau 8). 

Le Kenya possede des ateliers de mecanique et des fonderies relativement 

developpes. A l'occasion d'une etude sur leur sous-utilisation, plus de 

90 entreprises de ce secteur ont ete interrogees. L'utilisation des capa­

cites est de 25 % seulement pour les fonderies et de 34 X pour les ateliers 

de mecanique. De nombreuses raisons ont ete donnees pour expliquer cette 

situation, notaounent l'absence de planification des investissements et de 
13 la demande, la penurie de materiaux necessaires pour la production 

Le secteur des biens d'equipement du Kenya a egalement besoin d'inves­

tissements selectif s pour developper la production de metaux, de moulages 

et la construction mecanique. Il est cependant manifeste que la disponi­

bilite de moulages suivant la technique resine et sable et celle du moule 

coquille sont a la base de l'industrie de la fonderie. L'atelier et la 

fonderie les plus importants du Kenya se trouvent a !'atelier des chemins 

de fer de Nairobi, qui emploie quelque 2 600 personnes, mais le reste 

des installations du secteur de la fonderie et de la mecanioue est tres 

sous-utilise. Cet atelier possede 9% des tours paralleles du nays et 

60% des tours a tourelle con~us pour la production en serie. 

L'atelier des chemins de fer a produit des rouleaux (6-10 t.) de 

broyeur a canne a sucre. Cependant, 11 ne s'agit pas d'une activite regu­

liere car la loi sur les chemins de fer kenyenne n'autorise pas les ateliers 

a entreprendre une production conmerciale sans instructions specifiques du 

gouvernement a cet effet. Un autre facteur qui freine la production de 

biens d'equipement au Kenya est la proliferation des marques et des modeles 

de camions, voitures, tracteurs, pompes etc., importes dans le pays. On 

monte au Kenya plus de 90 modeles de camions et d'autobus et il e~iste environ 
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60 marques d'automobiles. Le Kenya importe egalement plus de 260 modeles de 

pompes hydrauliques. Cette multiplication excessive des m.odeles rend diffi­

cile la fabrication locale de composants et de rechanges, augmente le 

cout des stocks et complique la formation du personnel. 

En Ouganda, la production et la demande d'acier sont encore faibles et 

le marche local dispose d'une gamme de produits limitee. La production 

locale est principalement destinee a l'industrie de la construction. La 

consolllDCltion directe et indirecte d'acier a ete de 57 477 t en 1980 et il 

etait prevu qu'elle atteindrait 90 000 t en 1990
10

• 

L'Ouganda Steel Corporation creee en 1974 a ete chargee de la fabri­

cation d'acier a partir d'articles en fer et en acier. Bien qu'il n'existe 

en Ouganda aucune production de biens d'equipement, la structure des impor­

tations indirectes sous la forme de machines etc., indique l'exitence d'un 

potentiel pour la fabrication de machines et equipements agricoles, materiel 

de transport, etc. Ces categories de production sont possibles aux premiers 

stades de developpement de l'industrie des biens d'equipement. 

La figure 1 presente le schema d'un developpement integre de l'industrie 

siderurgique et de l'industrie des biens d'equipement. D'un point de vue 

dynamique, le secteur des biens d'equipement etablit un lien organique entre 

les industries mecaniques et les divers secteurs de l'economie conme le 

m.ontre l'exemple du Zimbabwe. Cette efficacite dynamique peut egalement 

etre envisagee du point de vue du transfert de technologie. Celui-ci exige 

de tirer parti des progres realises en matiere d'accumulation de capital 

physique et de competences sous la forme d'un processus d'apprentissage et 

du developpement progressif d'externalites et de couplages. C'est ce qui 

se produit dans le cas du developpement de l'industrie siderurgique avec 

les industries en amont qui fabriquent des biens d'equipement et des biens 

intermediaires qui, en outre, fournit les interconnexions les plus elaborees 

avec le reste de l'economie au niveau tant national que regional. 
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Tableau 8 

Valeur manufacturiere ajoutee des 2roduits siderurgigues 1 machines et egui2ements en metal 

!SIC 

371 

381 

382 

383 

384 

TOTAL 

NOTES : 

Angola 

1970 

1,4 

1t7 

0,3 

0,5 

1,0 

4,9 

Mozambique 

1970 1975 

4,0 4,8 

21 ,8 13,7 

1,3 3,3 

3' 1 5,4 

11,2 10' 1 

41 ,4 37,3 

(en prix 1975 constants) 

--
Malawi Tanzanie 

1970 1975 1980 1970 1975 1980 

- - - 2,5 3,7 2,4 

(3,8) (5, 7) (5 ,8) 5,6 7,2 (4) 

(0,5) (O, 7) (O, 7) 2,5 1'9 (2) 

(0,5) (0, 7) (0,7) 1'4 4,6 6,6 

(0,2) (0, 3) (0,4) 4' 1 9' 1 ( 10) 

(5) (7 ,4) (7 ,6) 16' 1 26,5 22,6 

!SIC 371 

381 

382 

Siderurgie et premiere transformation du fer, de la fonte et de l'acier 

Fabrication d'ouvrages en metaux 

Machines non electriques 

383 Machines electriques 

384 Materiel de transport 

Source : Base de donnees de l'ONUDI. 

Zambie Zimbabwe 

1970 1975 1980 1970 1975 1980 

8,2 7 ,8 9,0 69,7 114,2 115,3 

32,0 44,4 36,9 46,7 76,6 77' 1 

11 '3 13,0 19' 7 19,7 32,2 32,5 

14,0 19,5 16,2 15' 1 24,8 25,0 

12,0 16,6 13,8 28, 1 33,8 31 '2 

77,5 101,3 95,6 179,3 281,6 280,1 1,,.1 
N 
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quatrieme partie 

4. Planification et coordination dans les pays de l'ESASDC 

Le concept d'industries motrices dans le cadre de la DDIA comporte 

!'execution en cours d'un prograume de projets moteurs nationaux, multi­

nationaux et sous-regionaux portant sur les points suivants : 

a) Dotations aux secteurs selectionnes COllllle prioritaires da~s le 

Plan d'action de Lagos et l'Acte final de Lagos : produits alimentaires, 

transports, COlllllUnication et energie. 

b) Integration et interconnexion effectives avec d'autres activites 

OU infrastructures industrielles et economiques dans la sous-region. 

c) Utilisation et promotion maximum des ressources naturelles locales 

(matieres premieres et energie) au benefice, premierement,de la sous-region, 

deuxiemement des autres pays africains et troisiemement des pays non-africains. 

d) Production de biens intermediaires et de biens d'equipement, 

notanment de composants et de pieces pour developper les activites de transfor­

mation ou de fabrication dans un nombre accru d'industries existantes et 

prevues touchant particulierement aux domaines suivants : production alimen­

taire et transformation des produits alimentaires, materiaux de construction, 

textiles, energie, transports et industries extractives. 

e) Satisfaction, en premier lieu et en priorite, des besoins de la 

population de la sous-region et, s'il y a lieu, d'autres pays africains. 

f) Ce qui implique 

i) des economies d'echelle; 

ii) l'emploi d'une technologie complexe et un perfectionnement 

des technologies existantes; 

iii) des investissements importants; 

iv) des marches qui seraient autrement inaccessibles pour les 

pays de la sous-region pris en particulier. 

g) Developpement des perspectives de cooperation, en particulier 

entre les pays africains, portant sur des arrangements a long terme relatifs 

a la fourniture et/ou a l'achat de matieres premieres, de biens inter­

mediaires OU de produits finis; pour des accords de sous-traitance, de troc, 

de prises de participations etc. 
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Reduction de la dependance excessive de la region pnr rapport aux 

apports exterieurs. 

Au niveau national, il existe des progrannes de renforcement des capa­

cites locales, notanment en ce qui concerne l'accroissement de l'utilisation 

des capacites installees, la diversification de la production et !'amelio­

ration des moyens existants de fabrication de divers produits de l'industrie 

mecanique. Comme nous l'avons vu, les pays de l'ASASDC sont a des stades 

de developpement differents en ce qui concerne l'industrie siderurgique et 

la production de biens d'equipement. 

Le Zimbabwe est le seul Etat non saharien possedant une usine siderur­

gique integree capable de satisfaire a pratiquement tous ses besoins en 

produits longs avec un surplus exportable sur le marche regional. La region 

est dotee de ressources importantes en matieres premieres pour lesquelles 

des programmes coordonnes et planif ies au niveau regional permettraient la 

creation de structures de production rationalisees. Tant que ces pays 

n'auront pas cree des installations de laminage de fers marchands suffisants, 

le Zimbabwe assurera la satisfaction des besoins regionaux de produits 

siderurgiques finis destines aux secteurs de la construction ou des biens 

intermediaires. 

Le Zimbabwe a egalement mis au roint un secteur des biens d'equipement. 

D'autres pays, comtne le Kenya, la Tanzanie et la Zambie, sont egalement a 
des stades divers de developpement de l'industrie du moulage, de la fonderie 

et du forgeage, ainsi que de l'outillage, de l'equipement et du macbinisme 

agricole. Au stade actuel de developpement, les produits de 7.ISCOSTEEL 

serviront de matiere premiere pour la production de biens intermediaires 

et de biens d'equipement dans l'economie regionale (figure 1). 

Sur un plan regional, la planification et la coordination de la production 

siderurgique sont cruciales non seulement pour l'acces a l'autosuffisance 

mais aussi, ce qui est encore plus important, pour eviter la surproduction 

et la sous-utilisation des capacites qui en resulte. Dans les pays developpes, 

une telle surproduction s'est, dans certains cas, traduite par l'arret 

complet d'usines siderurgiques entrainant un chomase massif avec ses effets 

connexes. 
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La coordination et la cooperation dans les domaines particulier_ de la 

formation du personnel et de !'elaboration de modalites specifiques de deve­

loppement regional sont necessaires dans le cadre d'une strategie de 

developpement a moyen terme aussi bien qu'a long terme. ZISCOSTEEL a 

entrepris d'assurer une formation du personnel de la region comportant la 

formation d'ouvriers qualifies. Dans le cadre de ce progranme auquel 

participe un consultant de l'ONUDI, des equipes ont deja travaille aupres 

des laminoirs d'Ouganda et d'Ethiopie. 

Tout en representant une approche specifiquement sectorielle, les plans 

siderurgiques regionaux ne sont pas des plans independants et autonomes, 

mais font partie integrante des plans nationaux. A court terme comne a long 

terme, les differents secteurs agissent en etroite liaison en tant que 

consoumateurs et fournisseurs et, silmultanement, entrent en concurrence 

pour certaines ressources qui existent en quantite limitee (main-d'oeuvre 

qualifiee, investissements, importations, par exemple). Le developpement des 

ressources en main-d'oeuvre, la recherche et developpement, l'investissement 

et les etudes de marche soot necessairement des actions a long terme et 

sectorielles. 

L'industrialisation est une tache complexe qui necessite une coordi­

nation avec !'ensemble de l'economie. Une analyse de l'approche specifi­

quement sectorielle est done utile pour la prise de decision a propos de 

problemes concrets dans les differentes industries. Cette methode a de plus 

l'~~antage de permettre de determiner si les tendances identifiees dans le 

secteur pourront s'averer durables et si elles sont susceptibles de se 

modifier. L'approche sectorielle aide aussi a determiner dans quelle mesure 

des aspects de la planification a court et long terme peuvent entrer en 

conflit, et a definir des strategies de developpement differentes qui 

pourraient etre profitables pour certains secteurs pris isolement. 

Une plaoification coordonnee au niveau de !'ensemble de la regiun de 

l'ESASDC est necessaire pour assurer la coherence des plans. Ence sens, le 

programme est envisage de maniere souple pour repondre aux modifications 

intervenaot daos la situation du systeme economique. A court comne a 
moyen terme, une harmonisation des plans de developpement est absolument 

necessaire. Dans le cadre global d'une planification d'un developpement 

industriel rapide, la planification des liaisons interindustrielles et inter­

sectorielles doit etre encouragee par le biais de la creation de secteurs 
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des biens intermediaires et des biens d'equipement. Le developpement de ces 

secteurs n'est pas une fin en soi mais il a pour but de creer des condition3 

favorables au progres Lechnique et a la production de produits de base 

("appropries"). 

Du point de vue des effets externes positifs, le secteur des biens 

intermediaires et des biens d'equipement devrait etre relie a la structure 

sectorielle par l'inter.nediaire de la gamme de produits fabriques dans 

chaque branche OU sous-secteur des industries du travail des metaux et 

!'utilisation finale de leur production dans les differents secteurs de 

l'economie. Ces relations conduisent a envisager differents aspects pour 

!'identification des principaux problemes a aborder dans le cadre d'une 

planification perspective : 

1) la necessite de prendre en consideration les modifications 

qualitatives possibles et souhaitables de la structure de la 

demande interieure; 

2) la necessite d'evaluer et d'analyser !'amelioration de la qualite 

et de la fiabilite des produits existants; 

3) la planification de la dynamique interne de !'introduction de 

produits nouveaux capables de mieux satisfa i.re a la demande 

interieure et aux besoins d'exportation. 

Co1D1Be le montrent les renseignements sur le Zimbabwe, les entreprises 

du secteur des biens intermediaires et des biens d'equipement sont directement 

liees au developpement de la structura sectorielle de l'economie par le biais 

de la fournituLe des produits demandes par les differents secteurs. D'une 

part, l'offre de produits, notanunent de machines, d'equipement et de rechanges 

est essentielle pour la stabilite et l'efficacite des secteurs qui en sont 

les utilisateurs finaux. D'autre part, les progranunes planifies de modi­

fication de la structure de la demande des secteurs qui constituent les 

utilisateurs finaux fournissent la base de la continuite et de !'amelio­

ration de la demande. 

La planification de l'introduction de nouveaux produits susceptibles 

de mieux satisfaire la demande interieure et les besoins d'exportation 

constitue le facteur dynamique du developpement des secteurs des biens 

intermediaires et des biens d'equipement. Le progres technique de l'industrie 
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est un element dynamique de sa croissance et celui qui se produit da:as d'autres 

branches de l'economie nationale peut aider l'industrie dans la mesure ou le 

travail effectue precedeDment dans d'autres secteurs sera transfere a celle-ci. 

Notre preoccupation a propos de la croissance concerne les interactions qui 

peuvent se produire avec le temps entre les producteurs, les consommateurs 

et les investisseurs dans les secteurs interdependants de l'economie. 

L'investissement dans des secteurs interdependants est considere coDDD.e plus 

profitable, en raison de leur dependance horizontale et verticale, que s'il 

etait effectue dans les memes secteurs pris independaDDD.ent. Cette formule 

est tout particulierement appropriee dans la region subsaharienne qui 

dispose des matieres ~remieres necessaires pour soutenir son propre deve­

loppe~ent a condition qu'une plus grande attention soit portee aux programmes 

regionaux coordonnes. 
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ANNEXE A 

LISTE DE PRODUITS 

Specifications 

Ziscosteel fabrique une large gamme de produits manufactures en acier, 
conformes aux normes nationales internationales, pour le marche interieur 
et l'exportation. Leurs specifications sont indiquees ci-apres, mais 
d'autres qualites peuvent etre etudiees sur demande. 

ACIERS DE CONSTRUCTION : 

BS 4360 : 43A, SOB, SOC 
DIN 17100 : ST33, ST37, ST44, STSO, STS2, ST60, ST70 
ASTM (AISI): A6, A36, SAE 1008, 1010, 1012, 101S ••• a 109S J.I.S. SS41 

ACIERS POUR TREFILAGE : 

Aciers au carbone et au carbone-mangancse de nuance jusqu'a 10 1,0 % C 
et 1,4 % Mn suivant specifications nationales et internationales. Aciers 
allies jusqu'a S % sur accord prealable. 

ACIERS D'ARMATURE : 

BS 4449/DIN 448/SI 893/ASTM (AISI) 
J. I. S. : ST 24 

A616-78 

ACIERS SPECIAUX (ALLIES) : 

NS970 : S26M60 (EN11), 60SM36 (EN16), 709M40 (EN19), 817M40 (EN24), 
604M40 (EN111) 

ACIERS POUR USAGES SPECIAUX : 

(Ages de charrue, lames de niveleuse, essieux, barres de broyeur, acier 
pour rails, acier pour cables metalliques) 
BS 970 : 080M40 (EN8), 060A52 (EN43), 060A57 (EN9) 
ASTM (AISI) : SAE 1040, 1085, 1095) 

ACIER A RESSORT 

BS 970 : 2SOM07 (EN45) 

ACIER DE DECOLJ.ETAGE : 

BS 970 : 250M07 (ENIA) OU equivalents 

ACIER DE FORGE : 

(mm) 127 x 127 
Ha~te teneur en carbone, haute tolerance 

BARRES : 

Roods et couronnes (DIN 59110) 

sur demande 

e 
(mm) 5, 6,0, 6,5, 7,5, 8,0, 9,4, 10, 12, 14, 15, 16, 
Couronnes poids standard 610 kgs. 
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BARRES (DIN 1013) 

• (mm) 10, 12, 15, 16 , 18, 20, 22, 24, 25, 26, 28, 30 

CARRES (DIN 1014) 
COINS CARRES 

• (mm) 10, 1 2 , 14 

COINS ARRONDIS -(mm) 16, 20, 22, 25 

LAMINES LEGERS : 
RONDS (DIN 1010) 

e 
(mm) 10, 12, 14, 15 , 16, 18, 19, 20, 22, 24 , 25, 26, 28, 30, 32, 34 , 36 , 
38, 40 

CARRES (DIN 1914/BS 4360) 
COINS CARRES 

II 
(mm) 10, 12, 14 

COINS CHANFREINES • (mm) 16, 20, 22, 25, 30, 35, 40 

PROFILES POUR FENETRES : 

F7, FX7 

PROFILES POUR CLOTURES 

~ 
Doble V 

AGE DE CHARRUE 

H 
(mm) 13, 9,5 

PLATS : 

-
(mm) 20x5, 20x5, 25x5, 25x6, 25x8, 25x10, 25x12, 30x5, 30x6, 30x8, 30x10, 
30x12, 40x5, 40x6, 40x8, 40x10, 40x12, 40x16, 50x5, 50x6, 50x8, 50x10, 50x12, 
50x16, 50x20, 65x6, 65x8, 65x10, 65x12, 65x16, 80x6, 80x8, 80x10, 80x12, 
80x16, 80x20, 80x25, 80x30 
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CORNIERES EGALES (DIN 1028) 

L 
(nm) 25x25x4, 25x25x5, 30x30x4, 30x30x5, 40x40x3,5, 40x40x4, 40x40x5, 
40x40x6, 50x50x4, 50x50x5, 50x50x6, 50x50x8 

LAMINES K>YKNS : 
PLATS (DIN 1017/BS 4360) 

-
(11111) (100x) : 6, 8, 10, 12, 18, 20, 25 
(130x): 8, 10, 12, 16, 20, 25 
(150x) : 8, 10, 12, 16, 20, 25 
(DIN 592000) : 
(180x) 10, 12, 16, 20, 25 
(200x) : 8, 10, 16, 20, 25 
(230x) : 10, 12, 16, 20, 25 

CORNIERES EGALES (DIN 1028) 

L 
(DDD) 60x60x6, 60x60x8, 60x60x10, 80x80x6, 80x80x8, 80x80x10, 80x80x12, 
100x100x8, 100x100x10, 100x100x12 

CORNIERES lliEGALES (DIN 1029) : 

L 
(DDD) 75x50x6, 75x50x8, 80x65x6, 90x65x8, 90x65x10, 100x75x8, 100x75x10 

FERS EN U (BS4/DIN 1026) 

[ 
(pouces) 3x1-1/2, 4x2, 5x2-1/2, 6x3 

POUTRELLES IPN (DIN 1025) 

I 
(mm) 100x50, 120x58, 140x66 

RAILS (SPEC. ZISCO} 

1' 
IB/YD, 20,30, 45 

SOC DE CllAIUlUE (SPEC. ZISCO) 

b .... 
(pouces) 4-1 /4 

LAME DE NIVELEUSE (SPEC. ZISCO) 

a 
(pouces) 6-5/8 
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RONDS (DIN 1013) 

e 
(Dill) 47, 52, 57, 60, 62, 66,5, 75, 90 

BARRES A HAUTE ADHERENCE 
(nm) 10, 12, 14, 16, 18, 20, 22, 25 

LINGOTS ET BLOOMS 
(DDD) 55x55, 60x60, 63,5x63,5, 70x70, 80x80, 92x92, 100x100, 110x110, 150x150, 
155x155, 160x160, 180x180, 200x200 

Ces produits sont disponibles dans les longueurs standard suivantes 
6m, 9m, 12m. Autres longueurs et dimensions possibles apres negociation. 
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ANNEXE B 

ZISCO-ventes locales et a d'autres pays africains 

Section 

150-250 DID 

55 DID 

92 DID 

92 DID 

60, 63,5 
80, 100 
110 DID 

Cornieres 
egales 
60-100 11111 

Cornie res 
inegales 
75-100 um 

Plats 
100-230 DID 

Ronds 
52-90 111111 

Fers en U 
3•1-0,5, 
6-3 in. 

Poutrelles en I 
100-140 DID 

Rails 
IB/YD,20 
30,45 

Lames de 
niveleuses 

Socs 

Plats 
20-80 lllD 

Profiles 
fenetres 

Utilisation 

Forge/mecanique 

Trefilage 
Fab. tuyaux 
Essieux 

Relaminage 

Mecanique/ 
construction 

ditto 

ditto 

Barres de 
broyeurs/ 
mecanique/ 
construction 

Mecanique/ 
construction 

ditto 

Mines 

Construction 
de routes 

Machines 
agricoles 

Mecanique 

Fenetres 

Destination 

Locale 

Locale 
" 
" 

Nigeria, Kenya, 
Afrique du Sud 

Locale 

Malawi, Botswana, 
Mozambique, Kenya, 
Zambie 

Locale 

Botswana, Kenya, 
Zambie 
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ANNEXE B (suite) 

Section 

Lamines legers Profiles 
cloture 

Fil 

Cornieres 
egales 
25-50 DID 

Chassis 
charrues 

Roods 
20-40 DID 

Carr es 
10-110 DID 

Roods et 
rouleaux 
5,5-16 DID 

Roods barres 
10-30 DID 

Carres 
rouleaux 
8-10 DID 

Carres barres 
10-30 DID 

Utilisation 

Cloture 

Mecanique 

Agriculture 

Armature/ 
mecanique 

Armature 

Armature/ 
Trefilage 

Armature 

Ditto 

Ditto 

Destination 

Locale 

Malawi, Botswana, 
Swaziland 

' 




